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fuivane la lifte qu'en a faic 'Amiral Calem-
bourg.

Certe Bartaille eft d'aurant plus glorieufe
aux armes de SaM. que les Ennemis avoient
cent piéces de Canon plus que nous, que leurs
Vaifleaux ézoient fores beaux, fortis dépuis pess
de leurs Porzs, qu'ils éroient micux munis que
les norres, fans parlerdu fervice que lear ren-
doient leurs Galeres , mais nousavons furmon-
té cc défavantage, par la bravoure & la fage
conduite de nos Officiers , & lc courage intrepi-
de de nos Matelots.

Aptés avoir pourfuivi laFlotte Ennemie les
15. 26. & 27. Aolit pour Dengager »un nosvens
Combaz, [ansy avoir. ph réiiffir, nous telacha~
mes 3 Gilbraltar , ou nous avons débarqué
200e. h. de marine, avec 48. piéces de gros
Canon, outreles cent qui y éroient déia , &
toutes les provifions neceflaires 2 1a conferva-
tion de cetee Place ; nous repaffimes enfuite le
Détroie le 5. Septembre, afin de reprendrela
route d’Anglererre & de Hollande, 2 la refer-
ve d'une forte Elcadre qu'on laiffera pour veil-
ler 3 la fureté de Gilbraltar, & des Cotes de
Porrugal. .

Nous avous d€ja vecwcilli le fruit de nétve
widtoire, puis quenous laiffons 2000. h. dans
Gilbraltar ,patce que nous aurions abandanné
cette Place, fi nousavions perdula baraille.

V. Ce n’étoit pas fans raifon que nous
dimes.le mois dernier, * que les Anglois &
les Hollandois nous fourniroicnt quclque
Relation du Combat Naval, qui nous. ap-
prendroient des circonftances que celle qui

étoit
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